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MATRIXÉSMATRIXÉS
— Sa Majesté le génie de la prog’, 
bonjour.
— Arrête, Graham. Et appelle-moi 
Adam. Quel programme, aujourd’hui  ?
— Nouvelle fournée de manifestants.
— Stade  ?
— Fraîchement pucés.
— Combien on a pour les rendre 
opérationnels  ?
— Tu ne veux pas savoir…
Je fais craquer mes phalanges devant 
l’énorme console. Graham grommelle.
— Oublie la santé de mes articulations 
et balance.
Une dizaine d’hologrammes se 
matérialise. Je survole les profils.
— Ils recrutent au berceau ou quoi  ?
— La dernière rafle a ramené pas mal 
d’ados, oui.
— Il va me falloir BEAUCOUP de café.
Graham me tend une maxi-tasse.
— Merci !
Je glisse un bloc de code standard dans 
chaque dossier, façonne les balises 
neuro-psy. J’adore le profilage. Coder 
est ma seconde nature.
— Graham, vérification : détruire toute 
résistance ; remuscler tout ça ; renforcer 
volonté, persévérance, endurance et 
tolérance à la douleur…
— Et la gestion de la peur.
Entre deux gorgées tiédasses, mes 
doigts volent. La console sonne.

— Et voici la version² du module 
« combat ».
— Top ! Tu m’améliores celui-ci  ? 
Tellement myope qu’il louperait sa 
propre matraque.
J’expédie le dossier vers Graham façon 
frisbee. J’ador-
[bug] Un hologramme inconnu palpite 
sur l’écran. Femme. Chignon rose. Zéro 
matricule.  [/bug]
— Qu’est-ce ça fout là  ?
Réflexe. Battement de paupières. 
Capture d’écran. 
— De quoi  ?
L’impression de déjà-vu a disparu. 
Le fantôme aussi. Mon pouls est en 
roue libre.
— Hein  ? Rien. Pause  !

Je fixe le miroir des toilettes à le 
traverser. Sur ma rétine, la capture 
de la fille se superpose à mon visage. 
Beaucoup trop bien. Mon cœur 
tabasse. Respirer. Je passe les doigts 
sur mon crâne. Les trois millimètres 
règlementaires raclent mes paumes. 
Ma main tremble et soudain, le café 
cherche la sortie. Je me précipite sur 
une cuvette. L’odeur fait le reste. 
Trou noir.
[bug] Le poids de mon équipement me 
cloue au bitume. Je cuis. À l’étouffée. Le 
gilet pare-balles m’écrase la trachée. À 

moins d’un mètre, les manifestants forment 
un bloc compact, hostile. Dans le silence 
sidéral, je broie la poignée de mon bouclier. 
Ce qui s’annonce me terrifie. J’ai les mains 
moites. Je risque un œil hors de mon 
casque. La fille au chignon rose me fixe. 
Nos traits se superposent dans la courbure 
de ma visière. Mêmes yeux. Soudain, la 
mer d’opposants s’ébroue, ondule et roule. 
Quelqu’un gueule l’assaut dans l’oreillette. 
Paralysie. Comme ces cauchemars où t’as 
plus de freins. Ma main refuse d’empoigner 
ma matraque. La fille me fixe. Immobile. 
Qu’attend-elle  ? Autour, le chaos se 
déchaîne. Il pleut des coups, des corps. 
La sueur me brûle les yeux. Je cligne. Elle 
a disparu – remplacée par une version 
divergente de moi-même. Ahuri, je regarde 
mon double plein d’espoir mordre dans une 
pomme. Je débloque  ! La Force d’Ordre 
se déploie : nasse. Le cordon bardé de fer 
matraque, gaze, avance, avale « l’opposant ». 
Je glisse parmi les raflés, seul Ordonné dans 
l’amas de syndicalistes, d’étudiants, de pas 
d’accord, de révolutionnaires. Tous bientôt 
pucés et incorporés à nos rangs. Quel 
cerveau malade a pondu cette idée de m [/
bug] BOUM  ! BOUM  ! BOUM  !
— Adam, ça va  ?
J’inspire. Pas de gaz, mais je pleure. Ça 
pue la pisse. J’essuie le plus gros avec du 
PQ, m’asperge. 
— J’arrive  !
Dans la glace, mes cheveux ont 
retrouvé longueur et teinte militaires. 
Ça m’attriste. Intuition. Je scanne la 
capture de la fille en rose. [bug] On se 
chamaille. Je râle :
— C’est ridicule comme pseudos. On est 

déjà jumeaux.
— Moi, j’aime bien  ! Aux premiers maillons 
d’un monde libre  ! On se tape dans la main. 
[/bug]
— Adam, tu rêves  ? Ils ne vont pas se 
rééduquer tout seuls !
Putain de Dr0ne-bot ©  ! J’ouvre le 
dossier à mon nom : vide. Mon cœur 
rate une marche. 
— Dis, Graham : « Adam », c’est pas 
courant comme prénom  ?
— Il tombait à pic en tout cas. 
Tu es le premier.
— Le premier  ?
— … programmé volontaire.
[bug] C’est ma sœur. Mon virus. [/bug]
Je me craque les doigts…
— Tes articulations…
— Lâche-moi  !
Je zoome sur la capture d’Ève, cherche 
la clef du code qui va nous dématrixer 
tous.
Et je clique
sur
la
pomme.	
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